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PDF rédigé par paizax.

Table des matières

1 Malades mentaux 3
1.1 Les cristaux de 4chan [TrollBasterd] . . . . . . . . . . . . . . . . 3
1.2 le mec qui annonce sa fusillade [Amnesiac] . . . . . . . . . . . . . 4

2 histoire flippante 5
2.1 L’Histoire des chiens [JeSuis1984] . . . . . . . . . . . . . . . . . . 5

3 Thread drôles/wtf 7
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1 Malades mentaux

1.1 Les cristaux de 4chan [TrollBasterd]

A ne pas reproduire (on ne sait jamais)
Un mec a proposé un petit tuto pour faire des cristaux, chez soi, avec peu de

matériel, rapide à faire, avec des résultats splendides. Il met en photo le
résultat final... ”Bon, c’est facile a faire, vous n’avez besoin que des produits
chimiques nécessaires chez vous. Il vous faut des pièces de 1-5 centimes, ou

n’importe quelle pièce en cuivre, et mettez-les de côté.
Dans un récipient propre insérez deux cuillères à soupe de sel, et une de

bicarbonate de soude. Puis, le principal ingrédient se trouve dans la salle de
bain : de l’Ammoniac, de n’importe quelle marque. Remplissez environ 2 tiers

du récipient (plus il y en a, plus les cristaux seront grands). Le dernier
ingrédient ; de l’eau de javel. Attention aux vêtements ! Verser l’eau de javel

jusqu’à ce le vase soit remplit.
Maintenant déposez la pièce au fond, et soufflez rapidement avec une paille

dans le mélange pour former les cristaux. Au bout de 30 secondes vous devriez
voir des crisaux filandreux monter. Et voilà !

Concernant le cristal de l’image, j’ai eu besoin de souffler une dizaine de
minutes pour avoir ce résultat. La couleur rose est issue naturellement du CO2

de votre respiration. :-)))
Bonne chance

...
Souffler dans de l’eau de javel et de l’ammoniac. Il y a vraiment des jean qu’ils
l’on fait... Comme pour les muffins de EnjoyPhoenix... Ai-je vraiment besoin

de raconter la suite ?
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1.2 le mec qui annonce sa fusillade [Amnesiac]

La c’est un type qui voulait en finir et tué tout ce quil verrait sur son
passage,pas difficile à comprendre que personnes ne le croyait. Jusqu’à un

moment...
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2 histoire flippante

2.1 L’Histoire des chiens [JeSuis1984]

Un gars de 4chan rentre de chez sa copine, il est genre 1h30 du matin. Elle vit
pas en ville mais pas au milieu de nul part non plus, y’a des maison tout les

800m en gros. Ce gars est un habitué, il a pas spécialement peur de conduire la
nuit en pleine campagne. Il part donc de chez sa copine. Sa batterie était de 10

Puis d’un coup la musique se coupe, plus de batterie. Au loin il voit du
mouvement sur la route, et freine fort. Il voit deux énormes chiens, qui font

facilement 1m/1m10 au garrot, en train de bouffer quelque chose de
conséquent sur la route.

Notre bon khey s’approche avec sa caisse (il a préalablement fermé la fenêtre
et bloqué portières :hap : ), mais les chiens s’en foutent. Il klaxonne, et la les

chiens le fixe avec du sang qui dégouline de leur bouche Il klaxonne a nouveau,
les chiens s’en foutent, continuent a le fixer durant 2/3 minutes, puis foutent le
camp à toute vitesse. Notre gars se rapproche un peu plus de la carcasse, reste
histoire de voire ce qu’il se passe, les klebs ne reviennent pas, et donc il décide
de sortir voire quel type bestiaux est cloué au sol. Armé d’une lampe torche et
d’une lame. C’est pas un campagnard donc il arrive pas vraiment a distinguer,
mais c’est soit une vache ou un cheval. La chaire est en lambeau, mais le plus
gênant ce sont les yeux, toujours intact et luisant. La bête était terrifiée quand
elle est morte. Rappelons quand même qu’il est en semi-campagne, en pleine
nuit sans trotoires ni éclairages public :hap :. Des bruits dans les buissons, il

rembarque dans sa caisse. Il pense ensuite entendre des hurlements, mais c’est
p’tet bien sa paranöıa. Bref, il reprends la route.

10 minutes de conduite sans soucis, ça sera une histoire cool a sortir lors des
d̂ıners de famille ou entre potes, non ?

Il arrive à un stop (toujours au milieu de nul part), et là, une gamine, qui à
première vue a quelque chose comme 14 ans. C’est flippant et surtout non

approprié, une gamine de cet âge à cet endroit à cet heure de la journée. Bref
il lui parle vite fait puis elle monte. Il lui demande si ça va, elle lui réponds

non, la gamine était un peu en pleure. Elle fixait dans le vide. Il lui demande
si elle veut qu’il le dépose quelque part, pas de réponse, la gamine a

visiblement l’air choqué. Il lui demande si il faut appelé les flic, elle réponds
sèchement non, tout en le fixant. Au final il apprends son nom de famille,

Gavery et elle a 16 ans. Elle veux pas lui dire, mais il remarque des bleus à
l’avant des bras. Bref notre khey essaye d’apaiser la conversation lui demande
ce qu’elle aime faire. En l’occurence, elle aime bien faire des compétitions de

chevaux. Puis d’un coup il repense a ce qu’il c’est produit 1/4 d’heure avant. Il
décide de lui dire, et là elle se mets a crier/pleurer. le gars freine fort. Alors,

toute blanche, elle le fixe.
-Ou tu les a vu demande t’elle en criant ? -Tout va bien ? C’est quoi le

problème ? -JE PEUX PAS LES LAISSER ALLER LOIN
Elle essaye alors de sortir de la caisse qui est à l’arrêt au milieu de nul part, il
essaye de l’en empêcher en lui prenant ses bras. Ne me touche même pas, en
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criant, les yeux rouges rétorque t’elle. Ca faisait longtemps que notre khey
n’avait pas eu aussi peur. Elle ouvre alors la portière et il remarque qu’elle est

recouverte de sang. Au début il pensait que c’était le design des habits qui
faisait ça. Elle gueule à nouveau, le fixe, puis cours à toute vitesse dans les

buissons. Le gars est évidemment choqué, surtout qu’il entend des hurlements.
Bref il rentre chez lui, tout en paranöıa.
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3 Thread drôles/wtf

3.1 Les Annanas de 4chan [TrollBasterd]

J’étais nouveau dans mon école, lorsque qu’un connard, que l’on va appeler
ShitGut (Merde intestinale) m’a pourri la vie, c’était un bully. J’ai décidé de

lui pourrir la sienne car il harcelait également les autres. Je l’ai alors suivi
partout pour connaitre tous ses déplacements, tous les endroits qu’il visitait et

à quelle heure, pendant 6 mois. Je connaissais sa vie par coeur.
J’ai alors fait le stock d’ananas. Le première fois j’ai déposé un ananas à la

porte d’entrée de sa maison, personne n’était là, personne ne m’a vu la
déposer. Le lendemain il a raconté aux autres qu’il a trouvé un ananas à sa

porte d’entrée, personne ne l’a cru.
Deux semaines après j’ai déposé le deuxième ananas dans son vestiaire, il
pratiquait du hockey sur glace. Les gens l’ont pris pour un taré. Puis, j’ai

déposé des ananas dès que j’ai pu, à chaque fois que l’occasion se présentait.
Sa moto était à portée... Je déposait un ananas. Il a fini par cesser de raconter

son problème aux autres...
Je me suis donc approprié de sa clé de maison, et après les cours je me suis

infiltré chez lui, et déposé un ananas sur son lit alors qu’il n’y avait personne.
Il a fini par rater les cours. Ses parents ont installé des caméras de surveillance

chez eux, mais j’ai repéré les points aveugles pour les esquiver, et déposé un
ananas comme cadeau de noel par la poste avec une fausse adresse. Il n’est

plus venu en cours depuis.
J’ai continué a le bombarder avec des ananas, ça me faisait bien rire. Le l’ai

fait toutes les semaines, pendant 2 ans !
Puis le lycée était fini, je suis allé à la fac Je suis revenu pour les vacances, et

j’ai entendu qu’un gars a fait une crise d’hystérie au supermarché. C’était
Shitgut. Quelqu’un avait laissé un ananas dans le rayon des bières...
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4 Feel Thread

4.1 David Higgs [WHEEE, Xerlin et niknak]

C’est une histoire assez longue. Vous allez pas regretter de l’avoir lue. Restez
dans les parages et j’espère que vous allez apprécier les /b/ros (cette partie va
vous aider à comprendre ce qui se passe, c’est pas directement en rapport avec

la vraie histoire)
On est en 2007, je suis un mec très sociable, je parle tout le temps à des gens.
J’suis le genre de mec à aborder des étrangers et entamer une conversation.

Les gens m’aiment vraiment pour ça. C’est ma première année d’high school,
l’été arrive et je dois changer d’école de manière inattendue

J’arrive dans ma nouvelle école. Tout le monde se connâıt déjà donc je suis
juste le petit nouveau. Pour des raisons que j’ignore je deviens timide et

renfermé. Je passe ma première journée à manger tout seul. Le deuxième jour
passe et j’ai toujours parlé à personne. (Gardez en tête que ça arrive dans une
école privée donc c’est pas super grand, tout le monde se connâıt et personne

n’est snob ici puisqu’au Canada les écoles privées sont pas super chères)
Y’a une jolie fille que j’ai vue hier qui vient vers moi, elle est très populaire
aussi, même si dans cette école personne n’était vraiment populaire puisque
tout le monde est pote avec tout le monde. ”Allez David, tu peux le faire,
t’avais facile avec les contacts sociaux avant”. Elle est juste en face de moi.

- Salut, t’es nouveau non ? - Ouep (j’étais en train de me détendre parce
qu’elle me semblait vraiment cool) - Je suis désolée, je connais pas ton nom -

David, et toi ? - Julie - Ravi de te recontrer Julie - Pareil pour moi
On commence à parler de mon ancienne école et de trucs comme ça, elle m’a

présenté à des gens et au fil du temps on est devenu super bons amis, on
sortait ensemble tout le temps.

Et... je suis tombé amoureux d’elle.
J’avais jamais rien dit et continuait notre relation comme on l’avait toujours
fait, j’avais rien dit parce que j’avais encore 3 ans pour m’installer, je pensais

pas que ça allait aller plus loin qu’un amour éphémère.
J’avais tort.

Les années sont passées et... on est en juin 2012. Dernière année d’high school,
il restait une semaine avant la fin des cours. Tout le monde dans l’orientation
où je suis va à New York, d’où je vis ça mettait à peu près 8h de route et j’ai
passé tout le trajet avec Julie. Finalement, on arrive. On sort du bus, il devait

être midi et tout le monde était fatigué mais le bruit de la ville nous tenait
éveillés. J’avais jamais été à NY, c’était comme je l’imaginais. C’était cool. On
est allé à notre hôtel, on a posé nos affaires dans nos chambres et on a chillé.
Je partageais ma chambre avec 3 potes, tout le monde restait à l’hôtel parce
qu’on avait pas la permission d’en sortir mais c’était cool, y’avait une piscine
et une salle de sport, et y’avait aussi un pote qui avait ramené sa Xbox donc

tout le monde venait jouer dans notre chambre. Puis on a été se coucher.
Le premier jour commence, c’est ça que vous attendiez. On fait des activités
prévues par l’école mais qui sont quand même cools, ça continue comme ça
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jusqu’au dernier jour. Ce dernier jour, on avait la permission de quitter l’hôtel
à 20h et de revenir à 23h.

Il est midi et tout le monde dans ma chambre, dont moi, sommes réveillés.
Mon pote a allumé sa Xbox et on a commencé à jouer, j’ai envoyé un message
à Julie pour qu’elle nous rejoigne. On était 5 à jouer à la Xbox et à se poser

jusqu’à 21h, et c’est là que je lui ai demandé si elle voulait aller faire un tour.
Elle s’est tourné vers mes potes pour leur demander si ils voulaient venir, mais

je savais bien qu’ils répondraient non, ils savaient très bien que je la kiffais.
On est sorti, on marchait sans but précis, et j’me suis rappelé un endroit où

mes potes m’avaient dit de l’emmener. C’était sur le toit d’un immeuble
apparemment très haut et qui offre une belle vue. Je lui ai dit de me suivre.
10min plus tard on y était. Mes potes m’avaient pas menti, c’était vraiment
haut, mais cette vue, c’était quelque chose. On s’est assis sur la bordure, les

jambes dans le vide. J’avais toujours rêvé de faire ça. Y’avait une brise
agréable qui allait et venait. J’ai pris mon téléphone et mes écouteurs, on a
écouté de la musique, sans parler, juste en admirant la vue. Elle s’est assise
vraiment près de moi. J’ai mis ma main autour de sa hanche en me disant

”c’est maintenant ou jamais”. Mon coeur battait si vite, putain.
https://www.youtube.com/watch?v=FJJ8hWDXWGs

La musique commence. On adore tous les deux ce morceau. Je décide que c’est
l’heure. J’attends le moment parfait, juste avant le drop...

”Julie, je t’aime”
J’ai pas attendu qu’elle me réponde, je l’ai embrassée directement. On s’enlace

pendant 10 minutes, assis là. Je me sentais comme dans un film, c’était le
meilleur jour de ma vie. Le surveillant a été très cool, ne nous a pas engueulé
du tout parce qu’on était sur le toit, et il nous a même aidé à rejoindre notre

chambre sans faire de bruit. On a fini la soirée à dormir ensemble en se faisant
des câlins.

——
On est en 2013, à l’unif. On est toujours ensemble, je pourrais pas être plus

heureux. On vit ensemble, on a tous les deux déménagé à Carleton.
Y’a un mec qui la collait qui s’est ramené une fois. ”Salut les gars, j’étudie ici
maintenant”. J’ai toujours détesté ce fils de pute. Julie savait qu’il la kiffait,

tout le monde le savait. Je le voyais tout le temps, une fois Julie m’a demandé
d’essayer de devenir pote avec lui. J’ai accepté, je l’ai invité à passer. On a

regardé la télé, bu quelques bières... Et ce mec était plutôt cool finalement. On
a commencé à sortir ensemble de plus en plus, Julie avait l’air de l’apprécier,

donc il venait souvent en soirée avec nous deux.
Y’a une soirée, on y va à 3. Julie boit pas vraiment donc elle s’ennuie vite, je

la laisse un peu seule pour parler avec d’autres gens.
Plus tard dans la nuit, je la vois plus. Je demande à des gens si ils l’ont vue,

y’a un mec qui répond ”Oui je pense qu’elle a été à l’étage”.
Non, non, non, non, non.

Je cours à l’étage, un de mes potes a entendu ce qui se passait donc il est venu
avec moi. J’ouvre la porte.
”SALE FILS DE PUTE”
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Julie avait plus son haut, elle était sur son nouvel ami. J’ai pas pu beaucoup
voir parce que j’avais trop de larmes dans mes yeux. Mon pote a foncé vers ce

connard, l’a attrapé et l’a jeté dans les escaliers.
La musique s’arrête, les gens se demandent ce qu’il se passe... Je tire Julie

dehors, mon pote vient à la maison avec moi. On parle de ce qui s’est passé. Il
m’a dit que ça lui était déjà arrivé aussi et que maintenant, il essayait juste

d’oublier. On a bu des bières, il est rentré chez lui plus tard. Je vais me
coucher.

Je me réveille, elle est juste à côté de moi. Elle a ses mains autour de moi et
me dit ”Je suis désolée.”. Elle pleurait. ”C’est pas grave, je vais pas laisser

quelque chose de con comme ça détruire ce qu’on vit. Je t’aime.”
”Je t’aime aussi”.

La vie continue. Après les cours, en chemin pour rentrer chez moi, je vois Julie
parler avec cet enculé. Je reste debout à les regarder. Ils me voyaient pas. Ils

parlent 5 minutes, se font un câlin et se quittent. Ok, il sont sûrement dû
reparler de ce qui s’est passé et dire que ça serait mieux d’oublier...

Je rentre à la maison, je commence à douter de ma théorie. Je commence à
développer des autres théories. Elle rentre à la maison, je fais comme si je ne

les avais pas vus.
—–

On est le 23 juillet 2015. Depuis un bout de temps, Julie rentre à la maison
plus tard que d’habitude. ”Désolée, j’étais avec des amis”. Je la croyais pas.
J’ai décidé d’aller regardé son téléphone pendant qu’elle dormait, je sais que
c’est mal mais je pouvais pas m’en empêcher. Je rentre dans sa messagerie,

vais dans les conversations récentes.
Je connais ce numéro.

Et les larmes commencent à venir.
”- Tu me manques - Tu me manques aussi, on se voit bientôt. - Je peux plus

attendre !”
Je me force à pas conclure trop vite, peut-être que c’était juste une

conversation amicale.
”- Quand est-ce qu’on va se mettre ensemble, alors ? - Je lui ai encore rien dit,

sois patient :P - Ok, je t’aime - Je t’aime aussi.”
J’ai pas dormi, j’ai lu tous les messages toute la nuit. Le premier message clair

datait de quand j’ai commencé à le fréquenter.
”- Oublie tout ce que je t’ai dit, je t’aime et je m’en fous qu’il le découvre. -

On peut se voir ?”
J’ai lu toute la nuit, j’ai pas réalisé que le soleil s’était levé. J’étais assis par
terre dans le salon. Mes yeux piquaient, j’avais pleuré toutes mes larmes. Je

l’ai pas entendue rentrer. Je l’ai pas vue, à genoux, pleurer en me disant
qu’elle était désolée. J’étais trop occupé à pleurer et à mourir à l’intérieur.

Quand j’ai compris qu’elle s’était rapprochée de moi et m’avait prise dans ses
bras, j’ai juste continué à pleurer. Je l’ai serrée, je la laissait pas partir.

Je lui ai supplié de rester, je lui ai supplié.
Elle continuait à s’excuser.
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Elle allait pas rester. Elle allait plus me rendre heureux. Elle allait plus être
dans mes bras tous les matins. Elle allait plus être là quand quelque chose de
génial m’arrivait et que je devais le partager avec quelqu’un. Elle allait plus

être là.
——

Elle a fait ses sacs y’a quelques heures. Je suis toujours en train de pleurer.
Je suis mort à l’intérieur.

J’ai des pilules en face de moi.
—– J’avais dit à mes /b/ros qu’ils allaient apprécier cette histoire. J’espère

que vous allez pas trouver que je vous ai fait perdre votre temps. Je veux que
vous viviez heureux et que vous laissiez pas une fille vous dévaster, que vous

serez plus fort que je l’ai été. Ne laissez personne ruiner votre vie. Elle doit pas
prendre fin à cause d’une connerie comme ça. Comme un de mes meilleurs

amis a dit : ”Le suicide est une solution permanente pour régler des problèmes
éphémères.”

Soyez forts, mes /b/ros.
——

Moi, c’est David Higgs. On est le 23 juillet 2015, c’est l’été.
Julie et moi, on est plus ensemble. Ca pourrait pas être pire. On vit plus

ensemble. Je pleure toujours.
Je suis mort à l’intérieur.

Souvenez-vous de cette histoire comme celle de David Higgs, c’est mon
histoire. C’est l’histoire d’un mec qui était pas assez fort pour vivre. C’est une

histoire que je veux pas que vous viviez. Je vais réécouter
https://www.youtube.com/watch?v=FJJ8hWDXWGs

et vous parler, et ce qui devra arriver arrivera. Merci d’avoir été là, /b/. Merci
et au revoir. :’)

—–
J’ai juste fini d’écouter le morceau. Ca m’a rappelé tous les bons moments que
j’ai passé, où je souriais. J’ai vraiment peur, maintenant, mais je me sens bien
parce que je sais que des gens sur ce topic connaissent mon histoire et savent
que je vais mourir. Vous me connaissez pas dans la vraie vie mais vous allez
probablement pas m’oublier. Merci. Je vais avaler quelques pilules avec de la

bonne vieille vodka. : )
—-

Un dernière question avant de m’en aller. Est-ce que quelqu’un pourrait
publier ça ? Ca serait bien que je sois pas oublié.

—-
J’ai avalé 6 pilules.

—–
Je l’aime toujours.

—–
l’écriture de l’auteur commence à se dégrader, il fait des fautes de frappes, il

rate des lettres
je vous aime mes amis, je vous aime du plus profond de moi. javais peur de

mourir seul et merci pour ca
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je vais me coucher je me sens pas tres bien
au revoir /b/

https://www.youtube.com/watch?v=FJJ8hWDXWGs
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4.2 Team Fortress 2 [manzanaa]

Le premier truc avec TF2 c’est un gars qui joue au jeu et qui devient ami
steam avec un relou qui fait que de gueuler d’aller buter des mecs à sa place

pendant les parties mais il le trouve marrant quand même, et un jour pendant
les révolutions dans les pays arabes il remarque qu’il est plus connecté et un

jour il recoit
” salut mec, c’est la merde en ce moment. J’vais plus avoir d’ordi, ni de

maison certainement. ”
et depuis, ça faisait 600 jours qu’il s’était pas connecté.

L’autre, c’est un mec qui joue à TF2 et qui rencontre un gars qui fait que de
l’appeler ”docteur” et pareil il devient ami steam avec, il lui parle de

transplatations le mec sait pas trop pourquoi mais il joue avec lui de temps en
temps.

Un jour il se connecte plus pendant des semaines et il le voit connecté, il lui
demande ce qu’il foutait et c’était la mère du mec qui lui a répondu

” ah c’est donc toi le fameux docteur, tu étais son seul ami, il est mort d’une
crise cardiaque il avait un problème au coeur et espérait que la transplantation

cardiaque soit un jour possible au grand public. on va revendre son pc on
voulait simplement savoir ce qu’il y avait dedans ”

et voilà le mec a bugué devant son écran pendant des heures
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4.3 Le rendez-vous foireux sur Paris [jean-prince]

Un gars de 4chan qui bossait dans un hôtel parisien s’est fait liké des photos
par trois filles potable qu’il ne connaissait pas dont une vraiment mignonne
physiquement. Il a posté les photos, s’interrogeant sur le motif de ces like.

Finalement une de ces filles lui a écrit sur facebook. Il lui a demandé pourquoi
elle likait ses photos et elle lui explique qu’il leur a fait visité leur chambre

dans l’hôtel ou un truc de ce genre, enfin bref elles sont clientes de l’hôtel et
elles ont eu affaire à lui. Il les situe immédiatement. Ensuite la fille lui dit

qu’elle et ses copines l’ont trouvé super mignon et cool, le complimente, lui fait
comprendre implicitement que sa copine Nelly semble avoir flashé sur lui. Il

vérifie sur facebook et Nelly est la fille la plus mignonne des trois. La fille lui
propose qu’il leur serve de guide à Paris. Il leur propose de se donner rdv dans

un bar, ils s’accordent sur les modalités et prennent donc rdv. La fille lui
explique que Nelly prend le relais sur le chat. Ils discutent vite fait, elle le

complimente sur son physique et son attitude. Ils sympathisent.
Le mec est euphorique. Il n’aurait jamais pu espérer que quelque chose d’aussi

beau lui arrive. Il s’apperçoit que le bar qu’il a proposé n’est pas aussi près
que prévu, il n’y a jamais mis les pieds même s’il a prétendu le contraire à la
fille pour prétendre avoir une vie sociale potable. Bref c’est pas grave. IL se

pomponne pour le rendez-vous, sort sa plus belle chemise, se parfume et
demande aux mecs de 4chan de lui souhaiter bonne chance et de ne pas laisser

son topic bider, il donnera des nouvelles à son retour.
Quelques heures plus tard il actualise donc son histoire et là c’est le drame :
les meufs l’ont prise pour un autre mec qui apparaissait avec lui sur d’autres
photos. Enorme malaise, elles se sont marrés en disant que ce sont des choses
qui arrive. Il est resté 5 minutes avec elles mais le malaise étant trop pesant

leur a souhaité une bonne soirée et s’est barré du bar. Il s’est bourré la gueule
puis est rentré complètement déprimé. Il dit qu’il a clairement touché le fond

et envisage le suicide.
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4.4 Amy [Bourvilator]

J’ai traduit une nouvelle histoire, une bien triste. Pas la plus triste que j’ai lu
mais putain elle fait mal au cœur. Encore une fois, j’ai essayé de traduire au

mieux, difficile d’effectuer la concordance des temps parfois comme il passe du
présent au passé etc... J’ai fait de mon mieux pour les expressions et tout.
Parfois il s’interrompt de raconter pour dire comment il se sent au moment

d’écrire le récit. Bref, un joli récit pour déprimer comme on les aime.
La traduction :

/b/, le temps est venu pour moi de m’ôter la vie. Mais avant que je ne le fasse,
j’ai besoin de dire pourquoi, j’ai besoin que ça sorte. Je pense qu’à la fin de
cela, vous allez comprendre pourquoi j’en ai besoin. Au moins, j’espère que

vous allez le faire. J’ai déjà tapé la plupart de ça, mais il en reste un peu plus.
Il y a 8 ans. Je débute un nouveau semestre à l’université en licence

d’architecture. je rencontre une fille, Amy, qui fait une licence d’infirmière.
7/10, jolis cheveux bruns mi-longs, joli visage, assez maigre. Ca colle super
bien entre nous, je veux dire vraiment super bien ! On a des conversations

géniales à propos de tout et de rien, des études aux jeux vidéos et au sport. Ca
va vraiment bien. On sort ensemble assez régulièrement à partir de là, durant
les pauses à l’université et à l’extérieur de l’université également. A chaque fois

que l’on est ensemble, je l’apprécie de plus en plus. Elle est la fille la plus
joyeuse que j’ai jamais rencontré. Elle a un grand sens de l’humour, et on se

comprend vraiment bien chacun. Je décide de l’inviter à diner pour la première
fois, d’aller dans un restaurant plutôt sympa puis d’aller voir un film. Elle dit
qu’elle adorerait y venir. Cela fini par être une soirée fantastique et après le
film on rentre chez moi (j’ai un collocataire à ce moment mais il est dehors à
faire la fête). A ce moment, on se connâıt tous les deux depuis probablement
un mois. Elle me dit qu’elle se sent comme si elle était sur le toit du monde à

chaque fois qu’on est ensemble. Je lui dis la même chose, parce que c’est
définitivement vrai. On couche ensemble ce soir là, et Seigneur, que c’est bon,
vraiment différent des autres filles avec qui j’ai couché avant, pas parce qu’elle
est douée au lit, mais parce que je ressens quelque chose de plus pour elle, et je

sais qu’elle ressent la même chose.
Quelques semaines plus tard. Amy passe un examen important pour la licence

d’infirmière. Je suis sur le chemin de l’université pour la chercher, pour la
surprendre avec des fleurs et une ballade durant le coucher du soleil après son
examen. Alors que je marche vers le hall de l’examen, je lui donne les fleurs et

un gros calin. Elle a l’air tellement heureux, bon sang. ”- J’ai pensé qu’on
pourrait se faire une ballade sympa le long de la plage et regarder le coucher
du soleil” - Anon (Anon est le nom que l’on se donne usuellement sur 4chan

quand on raconte une histoire nous concernant, Anon pour Anonymous), ça a
l’air d’être super !” La ballade à la plage cette soirée : Il y a un bon nombre de
nuages dans le ciel et le coucher de soleil est super, je n’oublierai jamais cette
soirée. On arrive à la fin de la plage où il y a une jetée en bois. On s’assied au

bout de celle-ci et on regarde le ciel et les vagues. Elle repose sa tête contre
moi. Elle me regarde avec ses splendides yeux et me dit ”Anon, je t’aime”.
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Mon coeur sursaute, je la fixe droit dans les yeux et lui déclare la même chose.
Normalement, ça semble super rapide pour un je t’aime, mais cela semble si

juste, si différent des autres relations.
Deux ans plus tard. On a tous les deux obtenu notre diplôme en même temps
un mois plus tôt. On décide d’aller à une croisière de fin d’année dans les ı̂les

du Pacifique avec sa famille et ma famille pendant 10 jours. On a notre propre
cabine évidemment. Ca se passe très bien avec sa famille, ses parents

m’apprécient, et son petit frère aime jouer aux jeux vidéo avec moi. De la
même manière, Amy s’entend très bien avec ma famille, mes parents l’aiment

vraiment bien. On était surnommé partout les amoureux. La croisière est
géniale. Amy participe tout le temps à différentes activités comme les tournois
de mini-golf, les soirées dansantes, et même aux groupes de randonnée sur les
ı̂les. On passe le plus grand des moments tous les deux. Je peux vraiment me
voir passer ma vie entière avec elle, elle est parfaite à mes yeux. La manière

dont elle me regarde... Son sourire, l’admiration dans son regard. Elle dit tout
le temps ”Je t’aime” et je fais de même. Je le pense vraiment chaque fois, et je

sais qu’elle aussi.
Est-ce que quelqu’un lit ? Ca me fait souffrir comme vous pouvez l’imaginer

d’écrire cela. Bordel de merde, je continue de toute façon.
Deux ans plus tard. On est ensemble depuis quatre ans maintenant, de plus en

plus heureux chaque jour. On a notre propre logement maintenant. Je suis
architecte maintenant, je me fais 60 000 dollars par an. Elle est infirmière à
plein-temps, elle se fait environ 45 000 dollars par an. On a moins de temps
pour se voir chacun pendant la journée, mais on se voit le plus pendant les
matinées et les soirées quand elle ne travaille pas. Je j’aime plus que la vie

elle-même, et je reste éveillé plus tard qu’à l’accoutumée, allé au travail un peu
plus fatigué en vaut le coup. Je l’ammènepour une ballade durant le coucher

du soleil (même plage, on a obtenu un logement à côté). On s’assoit encore sur
la jetée, à peu près la même que la dernière fois. On a une conversation très
profonde à propos de notre enfance et où on pensait finir chacun. Elle me dit
”J’ai toujours pensé que j’allais être fille qui fait du rock” et rigole ”Mais je

suis contente de t’avoir rencontré, parce que je ne pourrais être plus heureuse.”
Je suis nerveux à ce stage en raison ce que j’ai prévu. ”Amy, je t’aime plus que
tout et personne ne peut me rendre plus heureux que ce que tu le fais”. Je sors

une petite bôıte de ma poche. Elle halète, les deux mains sur son visage.
”Amy, je ne veux pas passer ma vie avec quelqu’un d’autre, v-veux-tu

m’épouser” (putain de nerfs). ”Oui ! Oui bien sur, je le veux Anon !”. On
couche ensemble de manière follement passionnée ce soir-là. Je préviens ma

famille le lendemain, ils sont excités et heureux pour nous.
Un an plus tard. Le jour du mariage : je suis nerveux comme vous pouvez vous
y attendre. Après avoir enfilé mon costume, je me regarde entièrement dans le
miroir et ce que je réalise me saute aux yeux. ”Je me sens comme un véritable

homme. J’ai un superbe travail, un excellent salaire, je me marie avec la
femme de mes rêves. J’ai un vie stable et rien ne pourrait aller mieux.” C’est
un mariage assez classique, mis-à-part que nous nous marions sur la jetée à la
plage (c’est notre lieu spécial). La réception est fantastique. Notre lune de miel
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se déroule lors d’une croisière dans les ı̂les du Pacifique, mais cette fois juste
nous. Chaque nuit je vais au lit si content de m’être finallement marié avec

Amy. Je prends soin d’elle plus qu’il n’y a de mots pour le décrire. On rigole
toujours et jouons tout le temps. On passe toujours des moments géniaux

ensemble. On rentre de la croisière, on passe la porte d’entrée et on voit que
les amis et la famille on mis une énorme bannière ”Félicitation” venant du

mariage. L’album et les photos du mariage sont là aussi. On passe l’après-midi
à les regarder en se remémorant.

Vous vous demandez maintenant putain mais pourquoi il veut mourir. J’y
arrive, et vous allez comprendre...

Un an plus tard. J’ai eu une promotion récemment à un poste plus élevé dans
l’entreprise. Je me fais maintenant 110 000 dollars par an et j’ai plus de temps
libre. Amy a obtenu des augmentations régulières chaque année et un peu plus
de temps libre puisqu’elle a négocié avec son manager pour réduire à 4 jours

par semaine. On arrive à un point où l’on décice que l’on adorerait créer notre
propre famille. On est vraiment excité à l’idée de devenir parents. Je ne peux
pas attendre d’être papa, j’ai toujours voulu ça. Elle commence à essayer de

tomber enceinte. Pas de chance, ça n’arrive toujours pas après plusieurs mois,
on n’est pas sûr du pourquoi. On va voir un médecin spécialiste en fertilité et
nous sommes tous les deux testés. Nous sommes tous les deux normaux, et le
médecin nous dit juste de continuer et qu’éventuellement cela va arriver. Il

nous dit que ça peut prendre un moment, d’essayer au moment où elle ovule le
plus etc. On continue d’essayer, ça n’arrive toujours pas et elle commence à

sentir mal à par rapport à ça. On continue de se dire ”Pourquoi des
adolescents tombent enceintes tout le temps, mais qu’on ne peut pas après
otut ce temps ?” Je continue de la rassurer, que c’est juste une question de

temps. Je fais de mon mieux pour la réconforter. Son père meurt peu après le
rendez-vous d’avec le médecin ce qui ne l’aide pas à se sentir mieux.

J’ai presque fini, désolé qu’il y en ai tant, j’ai juste vraiment besoin d’écrire ça.
Il y a deux semaines. On essaye toujours qu’elle tombe enceinte, on a eux
plusieurs fausses alarmes, ce qui a casser son moral à chaque fois. Ca fait

putain de mal de la voir se sentir si mal à propos de ça. Je décice d’organiser
quelque chose de super spécial pour elle, dans l’espoir de lui remonter le moral.
Je réserve un appartement au dernier étage dans l’un des plus beaux hôtels de

la ville pour deux jours. Je ne lui pas plus d’information, je lui dis juste où
aller après le travail pour une surprise, et je lui donne une clé de la chambre.

Je passe entièrement ma journée à préparer la suite : son type préféré de
bougies parfumées, des pétals de roses scintillants sur le lit et à d’autres

endroits, du vin cher dans un sceau à glace. J’ai engagé un chef pour préparer
son repas favoris pour le d̂ıner et pour le ramener à temps. Je me suis couper
en quatre juste pour elle. Elle finit le boulot aux environ de 18h donc je sais

qu’elle va arriver aux environs de 18h30. Je lui envoie un sms pile à 18h :
”J’espère que tu as passé une superbe journée au travail. A tout à l’heure. Je

t’aime énormément bisous”
Putain de merde, je peux à peine écrire cela. 18h30 arrive et j’allume les

bougies et je me prépare à l’accueillir quand elle arrivera. 18h45, elle n’est
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toujours pas arrivée. Elle reste parfois une demie-heure en plus s’il y a une
urgence, cela arrive régulièrement toutes les semaines. 19h00, elle n’est

toujours pas arrivée. Je l’appelle, cela ne sonne pas, j’arrive directement sur le
répondeur. ”Hey, c’est juste moi qui te laisse un message. Peux-tu me passer

un coup de téléphone quant tu l’auras. Je t’aime vraiment vraiment
énormément.” 19h30, je deviens vraiment nerveux mainteant. Je n’ai rien reçu

de sa part, mais je sens qu’elle va arriver d’une seconde à l’autre. 19h45,
ENFIN, ça toque à la porte. Je saisi les fleurs que j’ai acheté pour elle et je

cours à la porte ne pouvant plus attendre de la voir. Quand j’ouvre la porte, ce
n’est pas Amy se tenant ici. Son frère (qui est adulte désormais) se tient ici, les
yeux rougis et gonlés, des larmes tombant de son visage. Je ne peux même pas
décrire complètement le putain de sentiment que j’ai à ce moment... Je ressent

comme-si un parpaing me tombait sur l’estomac et mon rythme cardiaque
s’élève rapidement. ”Qu’est ce qui ne va pas ? Où est Amy ?” Il pleurt juste

encore plus et s’effondre sur le sol devant moi. Je panique vraiment désormais
”Mec il se passe quoi, où est-elle ?. Au travers de ses larmes, il étouffe un ”Il y
a eu un accident”. A cette second, je ne peux même plus me souvenir comment

je me sens. Putain d’horriblement au moins...
Je vais avec le frère d’Amy à l’hôpital aussi vite que l’on peut. C’est trop tard
quand on arrive là-bas. On nous ammène à son corps... putain de merde ça me
tue d’écrire ça. Sa famille est déjà là, de même que mes parents. Et Amy est

allongée sur le lit d’hôpital, complètement recouverte par un drap. Je peux pas
me rappeler de grand chose, mais on m’a dit que je me suis écroulé sur le sol
et que j’ai éclaté en sanglots. Ce dont je peux me souvenir toutefois, c’est que
finallement quand j’ai eu suffisament de temps seul avec elle, à regarder son

visage, ses yeux étaient fermés. Je ne peux y croire, je ne veux pas y croire, je
ne peux toujours pas. Elle reste juste allongée, froide, et je pleurs, je me laisse

aller à pleurer comme une fillette pendant que je l’étreins.
Le jour suivant, j’apprends finalement ce qu’il s’est passé et comment elle est

décédée. Cela a pris deux jours à la police pour nous donner toutes les
informations sur ce qu’il s’est passé. Elle a quitté son travail 15 minutes plus
tôt parce que cela va un peu plus lentement à la fin de son service. Sa voiture
a été heurtée sur le côté par un camion à une intersection aux environs de 18h

(informations via les caméras routières). Il a été confirmé qu’elle a lu le
message que je lui ai envoyé à 18h. Ils pensent qu’elle a très certainenement

vérifier son téléphone et lu le message, ce qui a causé son manque de
concentration sur la route. Mon sms qui disait ”Je t’aime” est ce qui l’a tué

putain, et je veux mourir à cause de ça. Si elle avait quitté son boulot à temps,
elle serait toujours ici. Et la putain de partie la plus horrible, c’est qu’à part

perdre ma femme, la femme avec laquelle je voulais passer ma vie avec et
vieillir avec, le médecin légiste a dit qu’elle était enceinte de trois semaines.
Après quasiement une année entière... elle était finalement enceinte. Elle a
effectué un test deux jours avant, que j’ai vu aussi et qui affichait négatif.

Apparemment c’était trop tôt pour un test fait à la maison.
C’est pour ça que je veux mourir. La femme la plus incroyable que j’ai jamais
rencontré, que j’ai épousé, avec qui je voulais passer ma vie entière avec, est
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morte dans un accident il y a deux semaines à cause d’un sms disant ”Je
t’aime” que je lui ai envoyé, et nous ne serons jamais parents désormais, nous

n’aurons jamais la vie dont nous avons toujours voulu. Putain comment je
peux continuer maintenant ? Qu’est ce que je suis supposé faire ? Aucune

femme ne pourr jamais égaler l’impact qu’elle a eu dans ma vie. Je n’ai aucune
raison de vivre désormais. Je ne crois pas au paradis ou à la vie après la mort,
mais bordel, je veux juste mourir en espérant me tromper pour pouvoir être

avec elle encore... Je sais que cela sonne probablement comme un putain
d’adolescent dépressif, mais ce n’est absolument pas comparable. J’ai presque

30 ans, je ne peux pas me voir avoir la vie dont j’ai rêvé désormais.
Désolé s’il y a eu des fautes de frappe (sans doute) et des fautes d’orthographe
et autres (sans aucun doute). Si quelque chose ne fait pas sens, c’est sûrement
mon cerveau qui a buggé lors de la traduction, je bug souvent. Je retraduirai

sûrement des trucs dans la semaine, j’ai encore pas mal de réserves, du drôle et
du moins drôle, ça sera selon mon humeur ou la votre.
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4.5 L’histoire de SuperDady [Vanilla sky]

Salut /b/
J’ai quelque chose à vous raconter.

J’ai pensé qu’un topic triste comme celui-ci aurait parfaitement sa place ici.
Il y a environ 9 ans, j’ai eu un fils, Jordyn. J’étais fier d’être père à 18 ans. Pas
de travail, pas d’études, pas de mère, rien. En fait sa mère est partie une année
après qu’il soit né. J’ai alors économisé pendant 5 ans pour pouvoir étudier et
avoir un travail qui paye. Un travail dont mon fils pourrait être fier. Un travail

à propos duquel mon fils pourrait parler à ses amis sans qu’ils le regardent
comme s’il avait un troisième œil ou un truc du genre.

J’ai été à l’école d’infirmiers et d’ambulanciers et j’ai conduit des ambulances.
Je devais aller sur les lieux d’accidents de voitures et ce genre de trucs. J’en ai

vues des choses dégueulasses. Mon fils ne pouvait pas dire ”mon père est
médecin”, mais il pouvait dire ”mon père sauve des vies”. Il m’appelait

superpapa et disait que j’étais le plus grand héros du monde. Il inventait des
histoires dans lesquelles je pouvais voler et je sauvais des gens qui manquaient

de se faire écraser par des rochers d’autres histoires enfantines.
Un mardi, je me suis réveillé assez tôt. Très tôt en fait, à 3 heures, je ne me
sentais pas bien, j’ai failli appeler mon boulot pour prendre congé. Mon fils
avait 8 ans à ce moment là. Il est monté dans le bus qui s’est arrêté devant

notre maison.
Trinity, le mec qui conduit l’ambulance, est venu me chercher. Il a dit que

nous avions une urgence. Nous sommes arrivés à un horrible accident où un
bus s’était retourné. 3 enfants étaient décédés. Un enfant était coincé sous le

bus, c’était Jordyn.
C’était MON fils.

Il m’a vu et a commencé à crier : ”PAPA ! MA JAMBE PAPA ! MA
POITRINE ME FAIT MAL !”

J’ai couru jusqu’à lui et j’ai appelé à l’aide. Il m’a regardé, des larmes pleins
les yeux et son visage couvert de coupures. Il m’a dit une dernière chose.

”Superpapa ? Peux-tu soulever le bus pour me libérer ?”
Je n’ai pas pu.

Repose en paix Jordyn 2001 - 2009 Ton papa t’aimeras toujours.
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4.6 Une vie intéressante [Vanilla sky]

La vie a été intéressante pour moi. Elle m’a donné deux riches parents, mais
elle m’a aussi donné un père violent qui me battait à chaque occasion et une

mère qui était toujours trop cokée pour l’arrêter.
Elle m’a donnée confiance en ma sexualité, mais aussi une famille qui m’a jeté
à la porte pour cette raison. Elle m’a donné un métabolisme, une forme et un
physique extraordinaires, mais elle m’a aussi donné une tumeur au cerveau en

phase terminale qui se nourrit de ce même métabolisme hyper-efficace.
Il y a une semaine, j’ai été à l’hôpital à cause de convulsions, et à la fin de la
journée, j’ai été informé que j’avais moins de 2 semaines à vivre. Ce matin, le
docteur m’a annoncé que je serai mort d’ici à ce soir. Il m’a dit de profiter de

mes derniers instants avec ceux que j’aime. C’est ce que je suis en train de
faire.

/b/ a été une meilleure famille pour moi que ma famille ”officielle” de chair et
de sang. Durant les 2 ans après que mon père m’ait foutu dehors, j’avais /b/.
Je pouvais parler librement, je me suis amusé et je n’avais de compte à rendre
à personne. Malgré tous les cancer (c’est assez ironique n’est-ce pas ?), toute la
faggotry, tous les mèmes copiés collés et les répétitions, /b/ est plus vrai que
n’importe quelle relation. Il me réconfortait quand j’étais au plus bas, il me

rendait heureux quand j’étais triste, il m’ôtait ma rage quand j’étais énervé. Je
t’aime /b/, toi et tous les gens qui te peuplent.

La douleur devient insupportable maintenant, et je pourrais m’évanouir à tout
moment, donc je vais faire court.

A toi /b/, pour avoir été la famille que je n’ai jamais eue. Je t’aime, de chaque
”OP is a faggot” (L’auteur est un pédé) à chaque ”Cancerous thread is

cancerous”, de chaque post gore à chaque demande de matériel pédophile, de
chaque raid mené à chaque coup de génie.

Je t’aime.
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4.7 La disparition de papa [n0nam3 , JeanMichelPotin]

J’avais le meilleur père du monde. Il jouait toujours avec moi après son travail,
il m’aimait mon frère et moi.

Un jour je revenais de l’école primaire et j’ai trouvé ma mère furieuse, très en
colère. Je lui ai demandé ce qu’il se passait, et où était Papa. Elle m’a dit

qu’elle avait rompu avec lui, qu’il avait une autre femme et un enfant. Mon
monde s’écroulait. Papa n’aurait jamais fait ça ...

Je suis allé dans ma chambre et passé 5heures à attendre, j’ai réalisé qu’il ne
reviendrait jamais. J’étais très triste, dévasté, je me suis mis à pleurer. Un

mois passa, aucune nouvelle de mon père. Les trois mois suivants ce qui fut de
la tristesse se transforma en colère ! Comment a t-il pu se barrer sans même

me dire au revoir ? !
Les années s’enchâınèrent, je commençais à l’oublier. Puis j’ai eu une femme,

des enfants, je les aimais tellement. Plus j’aimais mes propres enfants et plus je
ne comprenais pas pourquoi il m’avait laissé, pourquoi il m’avait fait ça.

Un beau jour ma tante m’a appelé, pour me dire que mon père allait mourir
d’un cancer. J’en avais rien à foutre, il m’avait laissé comme une merde, m’a

oublié. Plus tard ma femme m’a dit que je devais aller le voir.
J’arrive dans l’hopital de ma ville natale. Tout le monde était là, même ma

mère pour je ne sais quelle raison. Tout le monde pleurait, il venait de
mourir... Je n’ai pas versé une putain de larme ce jour là.

Trois jours plus tard, ma mère ma donné un enorme panier rempli de lettres.
Elle m’a dit qu’elles étaient de mon père, et qu’elle était désolée de me les

avoir cachées pendant toutes ces années. Mon cœur s’effondra... Grand
moment de silence, puis j’ai frappé ma mère au visage. Plus tard je suis allé
dans l’appartement de mon père, celui qu’il occupait avant sa mort. Il n’y

avait aucune putain de trace d’une autre famille. C’était un studio,
l’appartement d’un type seul, un seul lit. Et au milieu du salon ... Au milieu

de ce PUTAIN de salon ...
Il y avait une photo de mon frère, ma mère et moi.
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4.8 Le nouvel an en forêt [n0nam3 , JeanMichelPotin]

On est Vendredi, il est 18H. Je suis dans ma chambre, je glande sur Minecraft
et 4chan en même temps. Mon père rentre dans ma chambre et me dit : -

”Salut ! Alors tu as des plans pour ce weekend ? :-))) ” - ”Pas Vraiment non” -
”Pourquoi tu vas pas dehors avec quelques potes ? La nuit est belle !”
La conversation continue pendant au moins 5 minutes. Mon père me

questionne sur les filles ou sur mes ”amis”. Je tourne autour du pot en
essayant de pas lui révéler que je n’ai pas d’amis, ni aucune experience avec
quelque fille que ce soit. Mais il sait. - ” Ok fiston, dit moi si jamais tu veux
que je te dépose quelque part ou tu peux prendre ma voiture si tu veux et
quand tu veux !” Il me tapote l’épaule et s’en va. Je retourne sur Minecraft
mais après quelques minutes j’ai soif et j’ai rien à boire dans ma chambre...

Je sors de ma chambre et vais vers la cuisine. J’entends mon père pleurer dans
le salon. Je penche la tête pour le regarder discrètement. Il regarde de vieux

albums photo de moi.
-Hey papa ? Il lève la tête, tentant de cacher ses larmes. - Je sors voir quelques
potes, tu me prètes toujours ta voiture ? Il me fait le plus beau sourire que je

n’ai jamais vu. - Bien sur fiston ! Il se lève et m’enlace, toujours les larmes aux
yeux.

Je m’habille, prend sa voiture et me casse. Je conduis jusqu’a une zone
indusrtrielle deserte, sur le parking. Je m’endors sur le siège arrière de la

voiture.
Je reviens à la maison le lendemain en faisant genre que j’ai passé toute la nuit

avec mes potes. Mon père m’enlace de nouveau.
Je fais ça tous les weekends depuis des mois maintenant.
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4.9 Mon père était formidable [JeanMichelPotin]

Papa était un mec bien Non, c’était un mec formidable Encore plus que
formidable (pas sur de la trad) Je me suis mis aux jeux videos car son patron
m’a acheté une gameboy et 5 jeux pour mon anniversaire Je joue aussi souvent

que je peux avec mon père.
Quand Pokemon Or et Argent est sortir, mon père a acheté une deuxième

gameboy et utilisait la vieille gameboy de son patron J’avais la version OR Et
lui la version Argent On jouait ensemble, c’était cool. On prenait des starters

différents et on faisait des echanges en retour La vie était cool
Ma mère divorca de lui car soit disant il ne l’aimait pas Il venait souvent me
voir quand même Il n’avait pas de pension alimentaire à payer (il était pas
obligé par la loi) mais il payait quand même malgré qu’il ne lui restait pas

grand chose pour lui
Il me demandait toujours à quoi je jouais Il faisait genre qu’il connaissait les

jeux que je citais Et ce pendant des années et des années.
Puis il a eu un cancer ... Il l’a vaincu ! On s’est encore éclaté pendant des

années Le cancer est revenu et l’a tué lentement ...
Je suis allé dans sa maison pour prendre des trucs à sa mort Y’avait

pratiquement rien putain, tout son argent allait dans la pension alimentaire
malgré que ma pute de mère se soit remariée. Pokemon HeartGold et

SoulSilver allaient sortir Il avait marqué la sorti sur le calendrier de son bureau
son agenda et sur le frigo

Je l’aimais tellement
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4.10 CowBoy Bepop (attention spoil) [JeanMichelPotin]

C’était il y a environ 2 ans. Ma meilleur amie est diagnostiqué cancéreuse et
est en train de mourir ”JeMeSensMalPutain” Je vais la voir toutes les

semaines en essayant de la réconforter Un jour j’ai amené des DVD de l’anime
Cowboy Bebop pour regarder avec elle. On a vraiment accroché dès le premier
épisode, on a alors décidé d’en regarder un chaque semaine à chacune de mes
visites. Plus le temps passait, plus son état empirait. Une semaine après le 25

eme épisodes, elle s’en alla.
Sa mère est venue chez moi et me donna une petite boite ”Elle voulait que tu
l’aies, la voilà, Au revoir ...” J’ai ouvert la boite, c’était une photo de nous et
un DVD de cowboy Bebop J’ai mis le DVD et j’ai commencé à le regarder.

Lors de la scène de la mort de Spike (c’est le héros de l’anime), je me suis mis
à pleurer et j’ai regardé la photo qu’elle m’envoya ou elle souriait. Le temps
s’arrêta quand je la contempla sourire avec joie (trad approximative) A ce

moment Spike leva le doigt la mort dans les yeux PAN En regardant encore la
photo je sanglotais comme une petite pute Je pouvais le lire sur son sourire
Quand je sortais le DVD, j’ai vu un truc sous la photo J’en sorti un petit

papier Je tremblais en essayant de ne pas exploser en le lisant
”See you Space Cowboy” ( A plus tard Cowboy de l’espace).
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4.11 911, quelle est votre urgence ?[Chastifol]

Dans ce topic : Je vais partager quelques histoires intéressante lors de mon
service comme opérateur du 911 (Les urgences aux US)

Ceci était l’un de mes premiers appel. Contrairement aux idées reçues, que
10-Environ 3 :00 du matin -L’homme au téléphone était bourré, avalant ses
mots comme un putain de con -”UN PUTAIN DE CHIEN VIENS DE ME

MORDRE LA JAMBE” -”Monsieur, est ce que le chien est actuellement près
de votre position ?” -”NON MAIS IL VA PAS TARDER A L’ETRE” -Je
pouvais littéralement entendre le gars courir -”JE VAIS TROUVER CE

CHIEN ET JE VAIS LUI PISSER DESSUS” -”Nous venons d’envoyer une
ambulance vers votre position. Restez loin du chien.” -”JE VAIS PISSER SUR

CE PUTAIN DE CHIEN” -Je perds mes nerfs à ce moment -”Monsieur, Je
veux vraiment que vous restiez loin de ce chien” -J’entends le chien grogner

-J’entends le clair son de la pisse -J’entends l’homme crier de douleur alors que
le chien le mordait -Il a raccroché

-Il était environ 16 :00 -”911, quelle est votre urgence ?” -Voix très féminine
d’adolescente à l’autre bout du fil -Voix de panique -”Euuh, oui, j’ai un

problème. J’étais...” -Elle était silencieuse pendant quelques instants -”J’étais
euhh... entrain d’essayer.” -”Quelle est votre urgence ?” -”Y a une boule de

Play-Doh* coincée dans mon...” ( *Play-Doh : Une pâte à modeler ) -Elle était
silencieux une nouvelle fois -Je n’avais même pas besoin qu’elle continue, vous
allez être surpris à quel point ce problème est courant -”Y a t-il un adulte près

de vous conscient du problème ?” -”Ma mère va me tuer. Écoutez, mes amis
m’ont dis ça allait m’empoisonner. Dois-je être inquiétée ?” -”Ce n’est pas

toxique mais vous devez le faire sortir le plus tôt possible. Vous devez informer
un adulte, ou bien j’envoie une ambulance à votre position. Votre choix” -Elle

a raccroché, une des rares fois où je n’ai pas rappelé.
Maintenant, un plus d’action -23 :00 -”Il y a quelqu’un devant ma fenêtre”
-C’est la première chose que j’ai entendu, elle l’a dit avant même que je ne

parle -”À quel point être vous proche de la fenêtre ? Est ce que la personne est
armée ?” -”Je ne sais pas. Ça me fixe du regard putain. Toujours là à me

regarder” -”Madame, un officier est actuellement en route vers vous. Je veux
que vous vous éloigniez le plus possible de la fenêtre. Est ce que vos portes
sont fermés à clef ? Est ce le visage vous est familier ?” -”Mes portes sont

toujours fermées, Et, oui, Elle est toujours là. Elle me sourit putain. Cette fois
cette chose est plus proche qu’avant” -”Est ce que cette ’chose’ a un nom
madame ? Qui est ce ?” -Elle s’est arrêté de répondre mais la ligne était

toujours active -Je paniquais à mort mais je devais garder le calme dans ma
voix -L’officier me rappelle environ 15 minutes plus tard, c’était une patiente

schizophrène. -Cela m’effraie quand même.
-Une femme appelle à environ 15 :00 -Un homme armé était entrain de voler
une voiture du quartier -Elle confirme qu’il l’a vu à travers la porte vitrée -À
des moment comme ça c’est difficile de garder son calme -J’avais déjà envoyer
2 officier vers sa position -Tout ce que j’avais à faire c’est de l’aider à rester

calme -L’officier m’informe qu’il est sur place l’attendant pour l’escorter depuis

26



la porte de derrière -Je l’informe -Elle est toujours au téléphone avec moi -Il
n’est pas là -Il s’est avéré que ce connard était à quelques minutes plus loin -Je

lui ment pour aucune raison apparente -Elle est maintenant dehors et une
cible, remerciement à cet officier de merde -Je lui dis de retourner à l’intérieur
et de fermer toutes les porte à clef -L’officier arrive enfin -Je ne pouvais pas le

signaler sinon ça niquerai mon poste
-8 :00 du mat’ -Une petite fille, qui semblait avoir environ 6 ans appelle.

-Pleurant et bien évidemment paniquant -”Qu’y a t-il ?” -”Papa fait du mal à
maman” -Il s’est avéré qu’elle avait entendu des cris venant de la chambre de

ses parents -Je lui est demandé de presser le téléphone sur la porte pour
confirmer mes suspicions -Sa mère gémissait, la petite fille pensait que la porte
fermée voulait dire que son père était entrain de battre sa mère -J’ai envoyé un

officier au cas où s’était réellement un cas de violence domestique, même si
j’étais sûr que ce n’était pas le cas

Voici pourquoi la plupart des gens avec qui je travail prennent des
antidépresseur et pourquoi je suis pas fun aux soirées -Il était 6 :00 du mat’ un

vendredi -Une femme en sanglot au téléphone avec des cris étouffés derrière
-”Mon bébé est tombé dans la piscine” était la première chose que j’ai entendu

dans le vacarme -2 ans -Je parlait avec le père pendant une RCP* (*RCP :
Réanimation Cardio-Pulmonaire) -Je pouvais entendre la mère crier comment

elle avait juste tourné les yeux ailleurs du bébé pendant une minute
-Apparemment, le nom du bébé était Kayla car c’était tout ce que la mère

crier après -Le bébé ne répondait plus au RCP -J’étais toujours au téléphone
jusqu’à ce que l’ambulance l’informe que le bébé n’est plus -Je n’ai as dormi

pendant une semaine
J’essaye de balancer entre le drôle et le triste mais je pense qu’il y a plus de
tragique qu’autre chose -C’était un samedi après midi -Une adolescente, sa

vois était plutôt serrée -Elle prit de profondes respirations avant de parler, elle
était manifestement dans une grandes douleur -Elle s’appelait Maddie, 16 ans

-Elle est tombé de la cabane perchée de son frère -Elle a essayé d’arrêter la
chute avec ses bras mais je crois qu’apparemment ils se sont brisé -Elle dit que
personne n’était à la maison et qu’elle sentait un vertige -Elle voyait double et

que son nez saignait même sans impact direct -putain.jpg -Elle était une
courageuse, et elle le prenait bien pour quelqu’un qui vient de tomber d’aussi

haut -Elle semblait sereine et elle avait vraiment l’air d’être un petit ange -Elle
me disait à quel point elle avait sommeil -Je la faisais patienter avec des
conversation sur l’école, les amis alors qu’elle répondait de plus en plus

lentement -Elle s’est arrêté de me répondre pendant 5 minutes avant que
l’ambulance n’arrive -Hémorragie interne était la cause du décés -À l’entendre,

elle semblait une putain de bonne personne et c’est terrible de s’affecter
émotionnellement comme ça -Le fait que je sois la dernière personne qui lui est

parlé me déprime
-3 :00 du mat’ -Voix assez rauque à l’autre bout du fil -La victime avait

surement beaucoup crier ou était très déshydratée -Sa voix était un doux
chuchotement -J’ai envoyé des officiers vers sa position pendant que je

l’écoutait -Elle dit qu’elle avait était fourré dans une voiture alors qu’elle allait
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vers son travail -Il l’a conduit dans un appartement assez crasseux -La force à
se déshabiller -La viole (Lui détruisant absolument l’hymen dans le processus,

elle dit avoir de lourds saignement) -Lui fourra des objet inidentifiable à
l’intérieur d’elle -Je vous rappel que cette fille avait 16 ans -Elle me dit qu’il
n’est plus dans l’appartement en ce moment -Il avait prit son téléphone sans
savoir qu’elle avait un autre -Apparemment personne ne pouvait entendre ses
cris de détresse -Elle criait hystériquement -Chaire de poule tout le long -Les

mots qu’elle prononçait comme ”viol” et ”étranglement” semblait être
ridiculement étrangers avec sa voix innocente -Les officiers arrivent sur place

avant qu’il ne revienne, j’étais au téléphone avec elle quand il sont arrivés -Elle
est saine et sauve maintenant. Comment personne n’a entendu les cris restera

un mystère pour moi
-Lundi matin -Le gars à l’autre bout semblait comme si il avait pleuré -Il a

avalé un flacon de pilules -Tentative de suicide, il a changé d’avis qu’une avoir
avaler les pilules -Cet appel me hante car le gars était juste battu -”J’ai trop
peur de mourir” était ce qu’il murmurait à chaque fois qu’il vomissait -Une

ambulance à était envoyée -Il a commencé à se lamenter comment il n’a même
pas pu se tuer proprement -Me parle de sa fille morte suite à un cancer 2 ans

auparavant -Me parle de sa femme qu’il l’a délaissé -Vomit encore -Me dit
comment ça serait honteux si sa fille le voyait dans cet état -Il décida qu’il
voulait en finir -Il commença à boire genre une bouteille de Valium -Je le
convaincs de ne pas le faire -Tentative futile -La dernière chose que j’ai

entendu était ses grognement pendant que les secours le mettait sur la civière
-Je ne sais pas si il est mort ou pas -Je ne veux pas le savoir

Une autre histoire, désolé pour tout le chagrin -Un enfant paniqué au
téléphone - 1h du matin -Il n’avait pas plus de 7ans -”Les poignets de ma sœur

saignent ! Elle dort ! Pourquoi elle ne réveille pas !” -Ce truc me fait grave
bader -Les parents ne sont pas à la maison -Je devais faire en sorte qu’un

gamin de 7 ans vérifie si sa sœur était morte ou vivante -Je lui dis de mettre sa
main sur sa bouche et son nez et sentir si de l’air sortait ou pas -Il dit ne rien
sentir -Ses lèvres en bleuâtre -Je lui dis d’entourer une serviette autour des ses
poignets et appliquer une pression dessus -L’ambulance prenait plus de temps
que d’habitude -Le petit dit qu’elle semblait froide et seule dans la baignoire
-Je l’entendit courir chercher quelque chose avant de retourner à la salle de

bain -Il se mit à côté d’elle et les couvre tout les deux d’une couverture
-L’ambulance arrive et trouve le petit blottit dans la baignoire aux côté de sa
sœur avec une couverture sur eux -Il dormait et était couvert de son sang -J’ai

particulièrement pleuré cette nuit /b/
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4.12 firefly [Bourvilator]

Vous savez, en grandissant je n’étais même pas rancunier vis-à-vis de mes
parents du fait qu’ils ne m’aimaient pas. Étant enfant, je suppose que ça m’a
aidé à devenir indépendant plus rapidement. Mais cela m’a également fait me
sentir très isolé. Mes parents étaient négligents. Mon père était un alcoolique.
Arrêtez moi si ce tableau vous semble familier. Mes parents ne pouvaient pas
s’ennuyer à faire des efforts. J’étais un enfant né du fait d’une préservatif qui
avait craqué ce qui avait aggravé leur situation de pauvreté. On ne m’avait

même pas appris à aller au pot jusqu’à ce que j’entre en primaire. Je réfléchis
à ça pendant que je parle de mon enfance. Mon hygiène était mauvaise. J’ai

été harcelé du fait que j’étais ce gros gosse puant. Jour après jour, j’étais
torturé sans pitié. Ma mère avait aussi la mauvaise habitude de me laisser seul
quand j’avais 3 ans pendant des heures à la fin, ou juste m’oubliait dans des

espaces publics, m’abandonnant au parc et s’en allant pour acheter de la
drogue. L’école finalement a fini par en avoir assez de moi. Je n’ai pas trop de

souvenirs, mais je me souviens qu’à un certain point, un professeur m’a
demandé à quand remontait mon dernier bain. Elle m’a posé toute une série
de questions à propos de ma vie à la maison après cela. Étant enfant, je n’ai
rien vu de mal à propos de cette série de questions. A l’époque, je n’ai pas

réalisé que cela pouvait avoir des conséquences. Une dame du service de
protection à l’enfance est venue à notre maison et a réprimandé mes parents.
J’ai appris plus tard que mon père était en fait mon beau-père. Ma mère m’a
gardé parce qu’elle dépouillait mon vrai père avec la pension, pension qu’elle
dilapidait en cocäıne et en herbe. Après que la dame eut été partie, mes deux
parents ont été énervés contre moi. Ça a été la première fois que mon père me

battait violemment.
10 ans : le bon côté c’est que ma mère commençait à être stricte concernant

mon hygiène et mon apparence. J’étais toujours gros cependant. Je me
souviens que je sortait pas mal avec mes cousins à cette époque. Mes cousins
avaient aménagés dans le voisinage. Ils étaient 2, des garçons, un de mon âge,

l’autre 4 ans plus vieux. J’ai rencontré un fille en CM2, son nom était
Mackenzie. Ses parents ont raccourci son nom en Mackie. Elle était mignonne.
De jolies petites boucles, un joli visage rond, cette fille a fait en sorte que mon

cœur d’enfant de 10 ans s’arrête. Je sortais beaucoup avec Mackie et mes
cousins. Le cousin de mon âge, Dave, a commencé à agir vraiment bizarrement
et de manière asociale. Il a commencé à changer, à devenir un peu un connard.

J’ai arrêté de trainer avec lui. L’alcoolisme de mon père est devenu pire. Il
commençait à frapper ma mère et moi plus souvent. Mais je continuais

d’avancer. Mackie et sa famille étaient vraiment à fond dans le sport. Je
commença à être à fond dedans également grâce à elle. J’ai fini par perdre

beaucoup de poids. La vie a commencé à être un peu plus tolérable. En 5e, la
jolie petite Mackie est devenue ma première petite amie. On se tenait la main,
on se donnait des petits bisous sur la bouche, des trucs d’enfants de la sorte.
Les améliorations de ma silhouette n’ont cependant pas été autant que je le
pensais une bénédiction. Un jour, je trainais avec mon cousin (le grand). Il a
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commencé par m’offir une bière, et me m’a mis la pression pour que je la
boive. C’était la première fois que je goutais à l’alcool. Il a fait en sorte que je

sois bourré rapidement et a poursuivi en commençant à me toucher la bite.
Les souvenirs de cet événements sont honnêtement vides, mais je me souviens
que ce qu’il s’est passé a été du sexe anal extrêmement douloureux et que j’ai

eu des saignements anaux des jours après cela. Je me suis senti horrible et
dégoûté de moi-même. Il m’a fait croire que j’étais venu vers lui quand j’étais

bourré. La fois d’après où nous étions seuls tous les deux (parce qu’il me
gardait souvent quand mes parents étaient partis), il a commencé à attraper
ma bite agressivement. Quand j’ai essayé de le repousser, il m’a hurlé dessus
jusqu’à ce que je pleure, puis m’a encore violé . C’est devenu un événement
commun. L’homosexualité était plutôt honteuse à l’époque dans ma ville. Je

me suis isolé et j’ai juste arrêté de parler à mes amis. Mackie est passée à
autre chose et la vie a continué.

Mon père est devenu pire quand il a choppé ma mère en train de sucer la bite
de son dealer pour 2 grammes d’herbes. Les corrections sont devenues un peu
plus fréquentes. Mes options quotidiennes étaient soit de rester à la maison et
de me faire battre, soit d’aller à la maison de mes cousins et de me faire violer.

J’arrive jusqu’au lycée. Je pensais sérieusement au suicide. J’étais une cible
facile pour les harceleurs parce que j’étais un enfant dépressif. J’étais vraiment

associal à ce point. Je commençais à être impliqué dans l’art, apprenant
comment dessiner et comment peindre. C’était une échappatoire. Puis, un jour
alors qu’un groupe de gars ricanait et m’insultait, une fille leur a demandé de
me laisser. Elle est venue vers moi et m’a demandé si j’étais okay. Elle m’a dit
de ne pas écouter les autres gars, que c’étaient des connards. J’ai regardé et ai

haussé les épaules et j’ai fait comme si je ne leur prêtais pas attention. Elle
m’a dit que c’était bon de me voir à nouveau. J’ai cligné des yeux

distraitement vers elle. C’était Mackie. Je l’ai salué et nous sommes parlés et
nous avons rattrapé le temps perdu. C’était une bombe. La puberté avait

parfaitement fonctionné. J’étais honnêtement en forme, avec de l’acné. Elle
était une pure beauté. Des jambes élancées, des gros seins, des longs cheveux,
elle était comme un mannequin. Je lui ai demandé si elle voulait trainer mais
elle était occupée. Je suis tombé amoureux instantanément, mais c’était clair

comme le jour. Elle était la fille populaire. Elle prenait en pitié son ami
d’enfance mais nos interactions se limitaient à de courtes conversations le

matin avant que ses amis sportifs n’arrivent. Elle sortait avec ce grand mec, je
me souviens c’était une sorte de connard, mais il la traitait bien. Il y avait
quelques filles qui m’intéressaient, mais je n’arrivais pas à me rapprocher

d’elles. J’avais des graves problèmes avec les rapports intimes et je ne pouvais
juste pas laisser quelqu’un devenir proche.

Mon cousin a déménagé vers la première. Je me suis senti tout à coup plus en
sécurité dans ma vie. Il était parti et il ne pouvait plus me blesser désormais.
Cet été là, le cousin de mon âge est allé à la maison de mon autre cousin avec

un revolver et lui a tiré dessus puis s’est suicidé. Il a tiré quatre cartouches
dans la tête de son propre frère. Cela n’était pas né en moi l’idée que mon

cousin l’avait violé aussi, jusqu’à ce qu’il ne soit trop tard. J’ai réalisé comment
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il avait du se sentir. J’ai commencé à penser que c’était de ma faute. Peut être
que si on s’était allié contre Dave, j’aurais pu le sauver. Cette pensée me hante
encore aujourd’hui. Mais Dave était mort, et il n’y avait rien que je ne pouvais
faire par rapport à ça. J’ai essayé de me tuer, ce qui s’est terminé à l’hôpital
pour me faire purger l’estomac des médicaments que j’avais pris. J’ai supplié

mes parents d’appeler la seule personne à laquelle je pensais, Mackie. Elle
n’est pas venue pas me rendre visite comme je l’avais espéré, mais à l’école la

semaine d’après, elle est venue vers moi et m’a parlé un peu durant la matinée.
Elle m’a demandé pourquoi j’avais essayé de me tuer. J’ai cédé en pleurant, et
je lui a dit à propos de mon cousin qui m’avait violé. A l’époque les gars, vous
ne savez pas comment le viol était traité. Elle est devenue extrêmement mal à
l’aise. Elle m’a demandé si j’étais gay. Je lui ai repondu qu’honnêtement je ne
savais pas. Elle est devenue encore plus mal à l’aise, s’est excusée, et m’a laissé

seul. Les gars, vous avez déjà été frappé dans le dos par quelqu’un que vous
croyiez être un ange. J’imagine que c’est comme ça que beaucoup de personnes
se sont sentis quand Bill Cosby s’est révélé être un pédophile. Cette trahison

de la part de quelqu’un que vous mettez sur un piédestal.
La rumeur a commencé peu après. Le harcèlement est devenu énorme. Les
gens se moquaient de moi pour avoir tenté de me suicider, disaient qu’ils

espéraient que j’étais mort, que les PD méritent de mourir, etc. J’ai fait trois
nouvelles tentatives de suicide. Un jour, alors que j’avais des coupures au

poignet, un gars s’est avancé et les a montré, et les a tenu en l’air devant tout
le monde, se moquant de moi. Des mecs se plaignaient au prof de gym à mon

propos, prétendant que je les matais et que j’essayais de leur saisir la bite dans
les vestiaires. C’était faux mais vous savez comme est le lycée. Un jour alors

que je me changeais en terminal, un mec s’est avancé vers moi. Il m’a traité de
PD, m’a dit qu’il était dégoûté de me voir le fixer. Je ne savais pas de quoi il

parlait. J’ai de l’ignorer mais la situation dans laquelle je me trouvais est
devenue évidente. J’étais entouré. J’ai essayé et j’ai balbutié que je ne le
regardais pas. Je ne le regardais vraiment pas. Mais j’ai réalisé qu’il s’en

foutait. Ils ont commencé à me pousser entre eux. J’ai pété un câble
intérieurement. J’ai balancé un coup de poing au leader du cercle. Je n’ai pas
eu la chance de le toucher, j’étais bousculé. Alors, trois gars ont commencé à

me défoncer. Il m’ont cassé le nez et m’ont dit que si quelqu’un l’apprenait, ils
me tueraient. Les gens m’ont fait des crasses pour me faire chier durant le

reste de l’année. Je me suis totalement renfermé sur moi-même. J’ai commencé
à me retirer sur internet. J’ai commencé à écumer la drogue de ma mère et à
la revendre. J’ai commencé à voler. Mon père m’a choppé et m’a battu mais
n’a pas trouvé l’argent. Je l’ai utilisé pour m’acheter un ordinateur portable.
J’ai ouvert un compte en banque. Je suis devenu ami avec un mec, Matt, en
ligne. J’ai découvert qu’il allait aller à cette école de publicité, la même que

celle dans laquelle j’étais sur le point d’aller. J’ai postulé à cette école. J’ai été
accepté grâce à mes bonnes notes (j’étais le premier de ma classe

étonnamment). C’était à l’autre bout du pays. Mes parents n’allaient pas
payer pour les frais de scolarité. J’ai fait un emprunt étudiant, et j’ai acheté

une voiture de merde bon marché. Le jour de la cérémonie de remise des
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diplômes est arrivé. J’ai sauté la cérémonie, je n’en avais rien à foutre. J’ai
obtenu toutes les informations dont j’avais besoin. J’ai fait un job merdique
durant l’été et me suis fait de l’argent. J’étais déterminé à être libre les gars.
L’été était terminé, mes parents ne savaient pas que j’étais prêt pour la fac.
Matt s’était déjà arrangé pour le dortoir, lui et moi allions être colocataires.

Dans le milieu de la nuit, j’ai entassé toutes mes possessions terrestres, toute le
drogue de ma mère, et 15 000 dollars de cash volé à mes parents dans la

voiture, et j’ai roulé vers le dortoir.
Enfin j’étais libre. Enfin j’allais être en mesure d’avoir une vie. Vous savez,

j’étais si heureux de sortir de mon état. Je me suis perdu 20 fois sur le chemin
mais je n’en n’avais rien à foutre. Jamais je ne m’étais senti aussi optimiste de

toute ma vie. La dernière fois que j’avais été si heureux avait été le jour où
j’avais tenu la main de Mackie pour la première fois. C’était stupide de ma
part d’être aussi optimiste. J’étais heureux d’être libre. Matt et moi étions
bons amis. On fumait de l’herbe et on jouait à la Nitendo 64 dans notre

dortoir la moitié du temps. Mais je ne pouvais toujours pas m’ouvrir. Je ne
voulais pas avoir confiance en quiconque, même pas en Matt. Durant la
première année à la fac, on s’est fait quelques bons amis, mais ils étaient

surtout les amis de Matt, il était social, je ne l’étais pas. Les gens faisaient
souvent l’expérience de pauses gênantes quand ils me parlaient parce que

j’avais du mal à me lier aux autres. Cependant, j’avais décidé de prendre un
job à mi-temps dans un fast food, et de continuer avec l’art de l’autre côté.

C’est à ce moment que j’ai rencontré Taylor, mon seconde grand amour. Elle
était sarcastique, grande, mégère. Elle était sexy pour sûr, et elle m’a soigné
de ma peur d’être homosexuel. Je ne sais pas comment j’ai pu l’attirer. Les
choses commençaient à être superbes. J’étais heureux, je n’étais plus vierge,
j’avais une petite amie, un boulot, de vrais potes, de l’argent, j’étais à la fac.

J’étais aveuglé par tout ça, je n’ai pas vu les avertissements.
Cela a commencé avec des commentaires sarcastiques ”je n’aime pas cette

personne, je n’aime pas celle-ci”. Elle a commencé à être acariâtre à propos
des plus petites choses. Matt a essayé de me prévenir mais je ne l’ai pas
écouté. Elle me forçait à lui acheter des cadeaux chers. Elle me forçait à

arrêter de sortir avec mes amis pour prendre soin d’elle. Elle est vite devenue
dirigiste, et je me faisais des reproches : elle est en colère parce que j’ai merdé,

elle est parfaite et je suis une pédale dérangée et pathétique. Quand elle me
criait dessus et me réprimandait, je pensais que je le méritais. Je suis tombé en
grosse dépression à cause d’elle. Ça s’est empiré du fait qu’elle a commencé à
me tromper avec son collègue. Elle m’a promis qu’elle ne me tromperait plus,

la promesse a cependant été brisée. Finalement, elle a arrêté de le cacher.
Parfois elle m’appelait pour venir la chercher à la baraque du mec. Elle allait à

des fêtes avec lui, et était sur toutes les photos. Sa photo de profil facebook
alors qu’elle était avec moi, c’était une photo d’elle l’embrassant sur la joue.
Elle avait les clés de notre dortoir. Une jour elle était supposée m’attendre
pendant que j’étais en cours. Matt m’a appelé pendant que j’étais sur le

chemin pour rentrer. Il m’a dit qu’elle était dans la chambre avec un autre
type, il m’a dit qu’ils étaient en train de coucher ensemble. Quand je suis
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rentré je l’ai vu sur le chemin. Je ne pouvais pas entrer. J’ai changé d’avis. J’ai
fait demi-tour, j’ai pris ma voiture et je suis parti pendant un moment. J’ai

dessiné quelques merdes sombres et pathétiques pendant que j’étais en train de
pleurer sur le parking d’une station-service, jusqu’à ce que le gérant me dise de
partir. Je suis revenu chez moi, ignorant Matt, et je me suis enfermé dans ma
chambre. Je me suis finalement fait virer de mon boulot pour absentéisme. J’ai

finalement arrêté d’assister aux cours. J’avais cramé le reste de mes 15.000
dollars.

Matt s’est fait une nouvelle petite amie, une fille adorable, petite avec un
visage mignon. Matt m’a dit qu’il n’en pouvait plus, et que j’aurais à trouver

un nouveau colocataire l’année prochaine. J’ai fini par avoir un autre boulot, et
à retaper quelques cours. Matt et moi n’avons plus été dans la même chambre
l’année d’après. A la place, j’étais dans un appartement avec 5 inconnus. Les

mecs étaient cools, il me laissaient généralement seul. Ils faisaient beaucoup de
fêtes ce qui était agaçant mais autrement je m’entendais bien avec eux et on
fumait tous de l’herbe ensemble le matin. Ils ne me dérangeaient pas et je

gardais l’appartement relativement propre. Je pleurais beaucoup. Les échos du
mec dans le chambre d’à côté baisant n’importe quelle chatte qu’il ramenait

du bar cette nuit-là me rappelait ma propre solitude handicapante. J’ai
commencé à faire des efforts pour communiquer avec les gens mais mon
manque d’aisance en société me mettait au niveau de l’autiste terrifiant.

Quelques personnes m’ont pris en pitié et sont devenus potes avec moi. Je suis
sorti avec une fille grosse pendant quelques semaines vers la fin de l’année, elle
était sympa mais j’étais trop distant et je ne lui faisais pas confiance. J’étais le

parfait exemple du connard : je la dirigeais et la traitais comme si elle allait
baiser tout ce qui était en vie. Elle a finalement rompu avec moi.

J’ai fini par rester à la fac deux ans de plus que ce que j’aurais du faire, et j’ai
été diplômé avec des notes épouvantables. J’étais complétement oubliable. Je

me souviens que j’ai été diplômé parmi des gens que je n’avais jamais
rencontré en chair et en os. J’ai commencé à naviguer sur des forums et des

trucs dans ce genre, fréquentant des gens en ligne. Ce n’était pas grand chose
mais c’était un début. J’ai fini par déménager et à travailler comme

superviseur dans un fast food merdique. J’étais fait pour vivre en tant que
travailleur dans les fast food, j’avais déjà accepté ça. Je vivais dans un petit

appartement avec à peine quelques meubles, juste avec internet et ma
dépression pour me tenir compagnie. Le mois puis les années ont passé.

Honnêtement, je ne pouvais pas me souvenir de la dernière fois que j’avais
quitté mon appartement pour autre chose que le travail ou les courses. J’ai vu

que Matt s’était marié, je n’ai jamais reçu d’invitation pour le mariage. Un
jour, j’ai reçu une invitation sur facebook, c’était Mackie. Les vieux souvenirs
sont remontés. J’ai acheté de l’alcool, je me suis saoulé, et je lui ai envoyé un
message acerbe à propos de comment elle avait rendu ma vie encore pire. Elle
m’a révélé qu’elle avait été blessée et contrariée quand elle a cru que j’étais gay
car elle m’aimait, et qu’elle n’avait jamais voulu me blesser. Je lui ai répondu
d’aller se faire foutre et je l’ai bloqué. J’ai fini par dépenser de plus en plus de
mon fric dans de l’alcool : de la vodka naze principalement, parce que je devais
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entretenir le cliché. Quand j’étais sobre je peignais. Je buvais surtout pour
faire cesser les cauchemars. Noël est arrivé, j’étais seul. J’ai pensé à me tuer.
J’ai décidé de conduire jusqu’à une église, et de passer ma matinée à essayer
de me rappeler ce que c’est d’être heureux. J’étais sobre, je ne dis pas que je

n’ai jamais conduit saoul, je l’ai fait, souvent. Je n’ai pas fait attention en
conduisant, j’ai fini par heurter un monospace : un père, une femme enceinte,
et un jeune enfant étaient dedans. L’enfant a été blessé assez sévèrement, il

était en vie mais quand même.
Je suis devenu fauché car je devais payer les frais d’hôpital de l’enfant, les

réparations de leur voiture, ce genre de merdes. J’ai été dépouillé. Je n’étais
pas furieux, je me sentais coupable, j’étais disposé à payer. J’étais le seul

responsable, je savais que c’était entièrement ma faute. Je me suis enfoncé
encore plus loin dans l’alcoolisme. J’arrivais souvent au travail avec la gueule

de bois. J’avais du mal à payer mon loyer, j’ai du me débarrasser de ma
voiture, les choses allaient mal. Je sentais que je ne valais rien. Je voulais

mourir, personne ne se souciait de moi. J’avais été également blessé à cause de
l’accident, personne ne m’a demandé sur Facebook si j’étais okay. Mon
anniversaire était passé, personne n’a rien posté parmi tous mes amis

Facebook.
Je pensais à me suicider après avoir fini de rembourser la famille. Puis quelque
chose est survenu qui a rallumé une lueur d’espoir en moi. Une artiste postait
plutôt fréquemment en ligne. Elle dessinait des papillons et d’autres trucs de
filles, ses peintures étaient à toujours accompagnées de courts poèmes. Elle
postait régulièrement sur deviantart. Je me souviens qu’elle avait du mal à
réussir à faire certains effets avec de l’acrylique. Je lui ai envoyé un message
pour lui donner quelques conseils. On a commencé à parler plus ou moins.

C’était neutre, je me sentais pas bizarre ou quoi que ce soit. Il n’y avait aucun
intérêt romantique ou sexuel. C’était mon amie. Elle s’est ouverte à moi assez
rapidement : c’était un fille de 14 ans qui voulait devenir une artiste quand elle
serait grande. Son nom était Alecia mais elle préférait qu’on l’appelle Firefly

(luciole). Je me souviens avoir rigolé à propos de comment ça sonnait bête pour
moi. Je lui ai rappelé en blaguant qu’elle avait 35 ans de retard pour être une
hippie. Nous sommes vite devenus amis. J’étais en quelque sorte un mentor
pour elle pour ce qui touchait à l’art. Avec de la pratique, elle a finalement
peint un magnifique tableau : un dessin de papillon. C’était incroyable, il y

avait tellement d’émotions et de profondeur dans celui-ci. J’ai presque pleuré
en le voyant. Je lui ai dit ce que j’avais ressenti en voyant le tableau, elle était
extrêmement flattée. Parler à Firefly me rendait heureux, sincèrement heureux.
Puis elle a commencé à se confier à moi. Elle m’a avoué que sa mère abusait
d’elle. Son père l’avait abusé sexuellement quand elle était plus jeune et est
allé en prison pour ça. Sa mère l’a accusé d’avoir séduit son père, parce que
vous savez, ces putains de gosses de 7 ans séduisent toujours les hommes pas

vrai ? Et ça a commencé à être clair à mes yeux, une putain de vague de
souvenirs de ma vie, une suite de mauvais événements qui m’ont niqué, c’était

comme un putain de film, et je voyais la même vie arriver pour Firefly. J’ai
regardé dans ma chambre : des bouteilles vides, c’était sale, je n’avais rien, je
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n’avais personne. C’était son futur. J’ai pensé à Dave, comment il avait fini. Je
le voyais désormais, cette jeune fille aux infos : ”c’est arrivé, Alexia anonette
s’est suicidée”. Je pensais à comment, si j’étais juste intervenu avec David, il
aurait pu s’en sortir. C’était le destin de Firefly. Non... J’ai refusé d’accepter
cela. Firefly était une pure, magnifique phare de gentillesse dans ce monde.
Elle était pure, un condensé de positivité. Ses perspectives d’avenir m’ont

inspiré et ont réveillé quelque chose dans mon cœur refroidi et mort. Je n’allais
pas laissé ça arriver. Je pouvais arranger cela, je pouvais arrêter cela cette fois.
Toutes les choses que j’ai foiré, rejeter les gens, négliger ceux qui auraient pu

m’aider, j’allais l’empêcher de faire ça. J’étais donc là pour elle. Elle ne voulait
pas signaler sa mère, elle ne voulais pas se dresser contre les garçons qui la

harcelaient sexuellement à l’école tous les jours. Alors j’ai fais ce que je n’avais
jamais fait auparavant. Je lui ai tout raconté. Je lui ai raconté à propos de mes

parents, à propos de mes cousins, à propos de Dave, à propos de Taylor,
Mickie, Matt, la fac. Je lui ai raconté quel raté j’étais dans tout ce que

j’entreprenais dans la vie. Je lui ai raconté comment je n’étais qu’un monstre
qui ne pouvait que blesser les gens. Je lui ai raconté comment j’ai conduit

bourré, et presque tué des gens plusieurs fois car j’étais déprimé et égöıste. J’ai
avoué que j’avais presque tué un enfant car je ne faisais pas attention. Je

voulais mourir, je ne savais pas quoi penser. J’étais effrayé. Je pensais que je
l’avais effrayée, mais après un long moment, elle a répondu. Elle était en train
de pleurer. Firefly ne voulait rien d’autre que m’enlacer, elle me disait qu’elle
voulait m’aider. Je lui ai dit que non. La seule chose que je voulais pour elle
c’est qu’elle vive et qu’elle soit heureuse. Je lui ai fait promettre de se battre,

pas seulement pour sortir de sa situation merdique, mais aussi pour rester
comme elle-même. Je lui ai fait promettre de ne pas laisser le monde la mettre

à terre comme il l’avait fait pour moi.
On parlait beaucoup plus intimement après ça, pas sexuellement ou de manière

romantique, juste intimement. On n’avait pas de limites, on n’en avait pas
besoin. Elle me disait souvent qu’elle voulait vivre avec moi. Elle luttait contre
sa mère, et signalait les harceleurs. Malheureusement, le service de protection
à l’enface n’a rien fait pour aider Firefly mais on trouvait différentes tactiques
pour éviter de provoquer sa mère. La plupart du temps, elle était confinée dans
sa maison parce que sa mère ne la laissait pas sortir. Mais elle conservait pas

mal de bons amis. A quatre occasions, je l’ai sorti de ses tendances suicidaires,
et elle a commencé à se rétablir. Elle savait que sa mère était narcissique et ne

l’aimait pas. Un jour, elle m’a dit quelque chose que personne ne m’avait
jamais dit auparavant. Elle m’a dit qu’elle était heureuse de m’avoir rencontré.
Elle m’a dit... et penser à ça me fait toujours pleurer... que me rencontrer avait
été la meilleure chose qui ne lui était jamais arrivée. Je ne savais pas quoi dire,
j’ai juste pleuré. Elle m’appelait son chevalier, disant que je lui avait sauvé la

vie. Je l’ai corrigé, elle était l’ange qui m’avait sauvé de l’oubli. Elle était
heureuse, et je commençait à corriger mes faits petit à petit. C’était également
une fille intelligente, plus intelligente que quiconque que j’avais rencontré. A sa

demande, j’ai arrêté de picolé. Laissez-moi vous dire que c’était putain de
difficile, et j’ai ressombré plusieurs fois. A son 18e anniversaire, j’avais réduit
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de moitié ma consommation habituelle. Ca faisait toujours beaucoup et j’étais
toujours saoul la plupart des soirs, mais c’était une amélioration. Firefly était

restée chez elle un an pour se faire de l’argent à son job à mi-temps.
Elle a été acceptée dans une école d’art. Comme cadeau, je lui ai payé sa

première année de scolarité. Elle a pleuré et a essayé de me dire de ne pas le
faire. Elle m’a dit que c’était trop. Trop ? J’aurais pu lui tout lui donner, et ça
n’aurait pas été assez pour atteindre ce qu’elle méritait. Elle est allée à l’école

d’art. Les choses allaient plutôt bien, elle a rencontré un gars et ça a collé.
Finalement, quand Noël est arrivé, elle m’a demandé quels étaient mes plans.

J’ai dit que j’allais sûrement le passer seul comme d’habitude. Elle m’a supplié
de venir et de passer le d̂ıner de Noël avec elle à son appartement, juste tous

les deux (et avec le chat que son copain lui avait offert). J’y suis donc allé. J’ai
roulé le soir du Réveillon et je l’ai rencontré à l’extérieur d’un Mc Donalds.

Quand elle m’a vu sortir de la voiture et que j’ai levé mes yeux vers elle pour
le première fois, ça a été comme de voir un miracle. Elle était un ange

littéralement. Elle était parfaite en tout point. Elle n’a pas hésité, elle a couru
vers moi comme un train de fret adorable. J’avais un ventre à bière, je

ressemblais plutôt à quelqu’un de gras, et j’avais clairement une décennie de
plus qu’elle. Elle m’a sauté dans les bras si violemment que si je n’avais pas été

près de ma voiture (j’ai oublié de dire que j’en avais acheté une nouvelle), je
me serai retrouvé sur le cul. Elle m’a amené chez elle et on a parlé jusqu’à 4h
du mat’. Le jour de Noël, j’ai fait le petit déjeuner pour elle et on a passé une
superbe journée ensemble, cuisinant le diner tous les deux (je suis un horrible

cuisinier et j’ai massacré le petit déjeuner, mais elle était une artiste en
cuisine, je le jure). Pendant la soirée, nous nous sommes échangés nos cadeaux.
Je lui ai offert ce magnifique collier avec un papillon avec des saphirs. Elle l’a
adoré. Elle m’a donné une collection de mes papillons préférés, ceux qu’elle

avait fait, et y a ajouté un spécial, un qu’elle avait peint juste pour moi.
C’était à ça que ressemblait le bonheur. J’étais... heureux, vraiment heureux.
Je suis retourné chez moi le jour suivant, et j’ai accroché ses peintures dans

toute ma chambre. La vie était parfaite. Le temps a continué, Firefly a rompu
avec son copain, elle a fréquenté un autre mec, a cassé avec lui aussi, et a été

une heureuse célibataire pendant un moment. Mais...
C’est votre dernière chance de quitter ce topic si vous voulez une fin heureuse.

C’est juste un avertissement.
Je me souviens l’avoir accompagné pour faire son premier tatouage. On s’est
fait des papillons correspondant sur nos poignets. Mais j’ai remarqué qu’elle
semblait un peu absente. Je suis rentré chez moi mais j’étais inquiet. Plus
d’une année s’est écoulée et elle a commencé à devenir plus malade. Elle a

commencé à avoir l’air malade. Elle est allée voir un médecin. Leucémie. Elle a
attendu longtemps avant d’aller voir un médecin. Je ne sais pas les gars si vous

connaissez des trucs à propos de la leucémie, mais ce n’est pas une jolie
maladie. J’ai quitté mon boulot et j’ai déménagé chez elle pour l’aider à
prendre soin d’elle et j’ai commencé à travailler dans sa ville. Son état

s’empirait au fur et à mesure des semaines. Finalement, elle a commencé à
avoir besoin de transfusion de globules rouges. Les médecins lui ont dit une
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importante nouvelle : Firefly... allait probablement mourir. J’étais terrassé
mais elle a pris le nouvelle dans la foulée. Elle ne l’a pas vraiment laissé la

décourager. Alors que sa santé se détériorait, elle a finalement arrêté de
peindre, mais à la place m’a demandé de peindre des papillons pour elle. Et
elle me demandé souvent de l’occuper. Elle me disait quasiment chaque jour
combien elle m’aimait et comment j’étais le grand frère qu’elle avait toujours
voulu. Elle me disait que j’étais la personne dont elle avait toujours rêvé : un
chevalier chevauchant un cheval pour la sauver de son horrible adolescence.
Elle me disait que j’étais ce chevalier, mais qu’à la place d’un cheval, j’étais

venu à dos de luciole. C’était plutôt une image amusante en fait. J’ai beaucoup
pleuré, lui disant que je l’aimais.

Ils ont comencé à augmenter son traitement. Je pensais que c’était un bon
signe, mais ceux familiers avec la leucémie savent... Je suis venu lui rendre

visite... C’était aux alentour de Noël, le 19 en fait. Elle m’a dit qu’elle voulait
que je célèbre Noël avec elle à l’hôpital. J’ai accepté. Elle était triste car elle

n’avait pas pu m’acheter de cadeau mais je lui ai dit que sa présence était plus
que suffisante. Je me souviens lui avoir amené une peinture que j’avais faite...
un couple de papillons. Et sur la toile, j’avais écrit au marqueur noir les mots
suivants : ”Quand les ombres sont arrivées, et ont jeté un voile sur mon cœur,
une douce main m’a amené. Un délicat papillon, magnifique et gracieux, m’a

guidé hors des ténèbres, et a réveillé la lumière intérieure. Oh Firefly,
magnifique papillon, puisse ta lumière continuer de guider la mienne.” Elle l’a
absolument adoré. Elle a pleuré en le lisant. On a eu un Noël amusant tous les

deux. Mais, alors que le jour commençait à arriver à son terme, elle est
soudainement devenue triste. Son magnifique visage est devenu maussade. Elle
m’a demandé de lui promettre quelque chose. Je lui ai demandé quoi. Elle m’a
demandé de lui promettre avant qu’elle ne me le demande. Je lui ai promis de
faire tout ce qu’elle me demanderait. Elle a retiré son collier avec le papillon,

l’a mis dans ma main, et l’a refermée, tenant mon poing fermé. Elle m’a dit de
ne jamais revenir à l’hôpital. Je l’ai regardé confus. Elle a commencé à pleurer.

Elle m’a dit ”il est temps de se dire au revoir Ryan”. Elle m’a dit que les
médecins ne lui donnaient plus que quelques jours à vivre. Ils ont dit que ça

allait devenir de pire en pire et qu’elle ne voulait pas que je sois là quand elle
allait mourir. Je savais au fond de moi que c’est ce qu’elle voulait. Je l’ai

supplié de me laisser rester à ses côtés jusqu’à la fin. Elle ne m’a laissé faire.
Elle m’a fait me souvenir de ma promesse. Je l’ai étreint étroitement, plus

étroitement qu’il n’a jamais été possible de le faire. Elle m’a comprimé,
pleurant, et après ce qui a semblé être une éternité, elle m’a embrassé sur la
joue, m’a regardé dans les yeux serrant mes mains. ”Au revoir, mon doux
papillon.” Je l’ai gentiment embrassé sur le front. ”Au revoir, ma chère

luciole.” Cela m’a pris un long moment pour me lever et j’ai trâıné vers la
porte pendant un très long moment. Elle s’est forcée à sourire à travers ses
larmes, et m’a salué. Je me suis forcé à sourire, et j’ai fermé la porte. J’ai

marché jusqu’à ma voiture, et je me suis effondré en sanglotant. Je suis resté
là toute la nuit. Un flic est venu pour me mettre une amende pour être resté

là... Il a jeté un œil vers moi, a fait demi-tour, et est retourné à sa voiture. J’ai
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finalement conduit vers notre habitation... J’ai dormi dans son lit et j’ai pleuré
toutes les larmes de mon corps. Elle est décédée le 4 janvier. J’étais une épave.

Mise à part ce compliment que je lui ai donné... toutes ces années. Les
papillons étaient toujours radieux après ça. Ils brillaient tels des balises dans

les abysses. Et j’ai réalisé... Chaque fois qu’elle peignait un papillon... elle était
en train de peindre sa balise. La lumière qui LA guidait hors des ténèbres de

son cœur. J’étais le papillon. Tout et chaque papillon... c’était moi. Et j’ai
regardé au dernier qu’elle a peint... et comment c’était une des plus joyeuses
peintures que j’ai vu de toute ma vie. Et putain je l’ai perdu (je pense qu’il
parle de Firefly). Cette nuit là, j’ai peint un tableau... c’était un papier de

style sombre, étant guidé à travers les ténèbres pas une luciole colorée.
C’est ma vie. Adieu, ô magnifique Firefly. Guide moi au Paradis quand je

viendrai vers ses portes.
A partir de là il parle avec les mecs qui ont suivi le thread.

Ses peintures sont... sacrées pour moi. J’ai pensé à ça (les décrocher je pense)
je ne peux juste pas. Elles appartiennent à ce lieu. Elles sont les reliques de ses
émotions les plus profondes et de ses sentiments les plus profonds, et je pense
que si je me suicide, je vais les brûler et les laisser disparâıtre. Ça n’a sûrement
pas beaucoup de sens, mais c’est comme ça que j’y pense. Le collier c’est pareil

pour moi. C’est quelque chose que je garde sur moi tout le temps.
Oui, j’ai pensé que ça serait approprié de poster un troupeau de lucioles à la

toute fin (il parle de l’image qu’il poste). Voilà /b/. Je vais me saouler et aller
me coucher donc bonne nuit.

Ô Firefly, ne vas tu pas m’emmener, vers un meilleur endroit, ne me perd pas.
Les mecs de /b/ le remercient à la fin, partagent leurs émotions, certains

pensent qu’il va se suicider et essaye de le convaincre de ne pas le faire etc... Je
ne sais pas si on a eu des nouvelles.
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